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Questions-Réponses
Évaluation

1. Y a-t-il possibilité de pénalité si un élève ne respecte pas le nombre de mots demandés pour un message écrit ou un oral trop court?

Non, on ne devrait pas pénaliser le non respect de cette consigne en enlevant des points à la fin de l'épreuve. Un enseignant peut passer par le biais des indicateurs comme par exemple: explicite ses propos. On pourrait ainsi décider que cet indicateur pèse plus dans la balance et ainsi dire à l'adulte que son propos n'était pas complet ou qu'il manquait d’informations. Selon le MELS, même si on ne pénalise pas directement à l'aide d'un indicateur, un adulte pourrait très bien réussir sa production en utilisant moins de mots. Il (MELS) suggère d'indiquer un nombre de mots approximatifs pour baliser l'élève, mais sans plus.
Certains centres ont mis des balises dans les productions écrites et orales. Par exemple, pour les productions écrites, ils se sont fiés sur le nombre de mots indiqués à la première page de chaque cours, moins 25 mots. Ils ont ensuite indiqué dans les consignes du cahier de l’adulte que si le texte contient moins de X mots, il ne sera pas corrigé. On peut aussi placer un endroit pour que l'élève indique le nombre de mots qu’il a écrit afin de lui rappeler cette consigne.
Idem, pour les productions orales.

2. Sur quoi l’enseignant se base-t-il pour évaluer les stratégies? Voici quelques exemples où on évalue ces stratégies (voir critères du P105).
Dégager l'idée essentielle d'un texte, utilisation des outils de référence, interpréter le sens des marqueurs de relation, surligner des mots importants dans le texte, utiliser le contexte pour donner un sens à un mot nouveau. Donc, si on observe la DDE du cours P105, on peut en déduire que l'indicateur 1.8 sera évalué à travers tous les autres indicateurs 1.1 à 1.7. C'est possible. Certains indicateurs sont inclusifs. Il faut aussi se rappeler que les épreuves que nous bâtissons suivront un cours de 200 heures. L'adulte aura donc appris  à se servir de ces stratégies.
Pour obtenir la liste des stratégies pour chacune des catégories d’actions, il faut consulter les sections Annexes du programme, à la fin de l’alphabétisation, du présecondaire et du premier cycle.

Questions-Réponses
Évaluation (suite)
3. Comment peut-on faire pour évaluer la grammaire en compréhension en lecture?
En suivi à ce questionnement, il est important de rappeler que les savoirs sont toujours évalués.  Le renouveau pédagogique n'empêche pas l'évaluation des savoirs; toutefois, on les évalue davantage par le biais de tâches complexes qui témoignent de l'exercice d'une ou plusieurs compétences.  Les savoirs sont au service des compétences  (ex.: évaluer l'accord des verbes à l'intérieur d'une production écrite / évaluer la capacité à effectuer des opérations mathématiques à l'intérieur d'une situation de résolution de problème).  Si, pour l'évaluation d'un cours donné, aucune tâche complexe ne semple permettre d'évaluer certains savoirs ciblés par un cours, on peut questionner de façon plus directe, ce n'est pas exclus.  Ce qui est certain, c'est qu'en tout temps, il faut s'assurer que ce qu'on vérifie par notre instrument d'évaluation concorde avec les  critères de la définition du domaine puisque cette DDÉ assure la conformité de l'évaluation avec le contenu du cours.
Les questions portant directement sur les savoirs grammaticaux doivent être en lien avec le traitement de la situation d’évaluation. Par exemple, on pourrait demander de reformuler en utilisant des synonymes pour faciliter la compréhension. On pourrait également demander d’expliquer le sens de certaines expressions. 
Ce qu’il faut garder à l’esprit, c’est comment la question sur la grammaire aide au traitement de la situation d’évaluation et plus particulièrement, à la tâche à laquelle elle est rattachée.

4. Peut-on faire une distinction dans l’évaluation entre orthographe et grammaire (séparer les points) : Un centre peut-il décider de changer la grille critérielle?
L'évaluation est de responsabilité locale. Il pourrait y avoir des différences, en effet. Il en reviendra à la politique locale de l'établissement, selon la réflexion qui aura été faite au préalable sur l'évaluation de la langue. 
L'indicateur sur l'orthographe et la grammaire englobe les deux, alors on doit les évaluer ensemble. Les centres n'ont jamais pu  modifier les DDE alors il leur sera difficile de scinder un indicateur en deux. Les critères sont déjà scindés, les indicateurs doivent rester.
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Évaluation (suite)
5. Critère 1.7 : S’appuie sur une analyse objective pour tirer des conclusions ou prendre des décisions : Pouvez-vous fournir 2 exemples de questions pour évaluer ce critère?

Voici deux exemples:

En te basant sur deux éléments du texte, qu'as-tu appris de nouveau sur les algues bleues?

Quels gestes concrets peux-tu poser pour…?

On peut aussi ajouter une question en lien avec la crédibilité de l'auteur en est une autre.
6.  À partir de quel niveau les notions de plan (introduction, développement, conclusion) sont-elles introduites? Comment l’étudiant apprend-il à structurer son texte dans l’examen? Est-ce une décision locale de l’exiger dans l’examen? Peut-on proposer un plan à l’examen?
Selon le programme, le plan est vu à partir du premier cours du premier cycle, soit 1103 et en 1104. Il n'est évalué qu'à partir de 2101 et 2102.

Selon les exigences de l'enseignant et de la politique locale de l'établissement, il serait possible de proposer un plan pour une situation d'évaluation dans le but 

d'aider l'élève à structurer son texte mais nous ne pouvons évaluer ce savoir pour les cours d'alpha ni de présecondaire.
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